
À Kerguelen, le travail de terrain des scientifiques
est possible grâce à un grand réseau de cabanes.
Plusieurs dizaines sont disséminées, un peu
partout dans l’archipel, sur la Grande Terre ou sur
des iles plus petites. Elles sont accessibles soit à
pied, depuis la base de Port-aux-Français, soit en
bateau, avec le Chaland pour toutes celles du

Golfe du Morbihan. Pour éviter de transporter
toute la nourriture en sac-à-dos, le ravitaillement
se fait par hélicoptère, quand le Marion Dufresne
est là. Les cabanes sont également approvisionnées
en gaz, pour la cuisine et le chauffage, et en eau
potable quand aucune source ou rivière ne coule à
proximité.
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▼ En haut : La cabane de Molloy est à 3 heures de marche de la base. Elle a été beaucoup utilisée, il y
a plusieurs dizaines d'années. Maintenant abimée, elle n'est plus fréquentée qu'épisodiquement.
En bas : La cabane de Guetteur, au bord de la colonie de Ratmanoff, permet l'étude des manchots
royaux. Il faut 6 à 7 heures de marche pour la rejoindre, depuis la base de Port-aux-Français.
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▲ Pendant longtemps, Pointe Suzanne a été le
principal site d'étude des éléphants de mer. La
cabane est encore fréquemment utilisée, par les
scientifiques ou les agents de la réserve naturelle.

Les cabanes sont généralement assez petites. Mais
l’intérieur est organisé pour permettre un long
séjour, parfois de plusieurs mois. On y trouve un
coin cuisine, avec des étagères de rangement, une
gazinière avec un four, un plan de travail pour
cuisiner. Le milieu est occupé par une table et des

chaises. Le dortoir comprend plusieurs
couchettes, souvent quatre, parfois plus. La
nourriture est rangée dehors, dans des touques
(des bidons en plastiques étanches), parfois dans
une cabane annexe qui sert aussi de rangement
pour le matériel de travail.

▲ L'ile de Mayes, dans le Golfe du Morbihan, n'est
habitée ni par des chats, ni par des rats. De très

nombreux pétrels nichent en terrier, un peu partout dans
l' ile. À Kerguelen, cette ile est le principal site d'étude de
ces oiseaux. Les ornithologues y passent plusieurs mois
de l'année, grâce aux cabanes construites sur le rivage.

▼ En fin d'hiver la cabane d'Estacade est
encore entourée par la neige. Sur la plage, les
éléphants de mer sont encore peu nombreux.
Sur le devant de la cabane, les touques bleues
servent au stockage de la nourriture.
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La cabane d'Estacade est située tout à l’est de
Kerguelen, sur la côte de la péninsule Courbet.
Elle est utilisée par de nombreuses personnes
différentes. Les ornithologues y passent lorsqu’ils
comptent les éléphants de mer et les manchots
papous. Les agents de la réserve naturelle
l’utilisent également pour leurs suivis de faune.
Cette année, au moment de la reproduction des

éléphants de mer, nous sommes restés à trois
personnes pendant huit semaines. Plusieurs fois
pendant ce séjour, nous avons eu la visite d’un
petit groupe de personnes, venus nous aider pour
la logistique ou pour notre travail. Plus tard,
Estacade a également été habitée au moment de la
mue des éléphants de mer.

▼ À Estacade, j 'occupe la couchette du haut, près d'une fenêtre. Le
matin, si la fenêtre n'est pas trop embuée, je me réveille avec la vue
sur une petite rivière, occupée en fin de saison par des jeunes
éléphants de mer et bordée par des manchots royaux en train de muer.
En bas : Mes deux collègues de séjour : Adélie, à gauche, et Alex, à
droite. Suite à une panne du panneau solaire, nous passons les soirées
éclairés par des bougies.
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▼ La cabane d'Estacade est entourée d'animaux en toutes saisons. Les éléphants de mer sont présents presque
toute l'année, les adultes au moment de la reproduction, puis les jeunes de l'année, comme sur cette image. Plus
tard les jeunes adultes et les adultes reviennent à terre pour muer. Les manchots royaux sont présents en grand
nombre au moment de la mue, comme ce petit groupe qui vient juste d'arriver à terre.




